
Mettez 15 personnes en rang et demandez à chacune d'entre elles

de répéter à voix basse de l'une à l'autre, une histoire simple en trois points.

Vous savez ce qui se passe : l'histoire change inévitablement. Nous entendons différemment, 
nos vocabulaires ne sont pas les mêmes, et certains d'entre nous "améliorent" l'histoire en y 
ajoutant des éléments qui leur sont propres.


Il en va de même avec la bonne nouvelle du salut. Parmi les variations populaires, citons : 
"Vous êtes sauvés en suivant Jésus avec obéissance" ou "Jésus comble l'écart entre vos 
efforts et les attentes de la loi de Dieu". Même l'apôtre Paul – à peine 30 ans après la 
résurrection de Jésus – s'est plaint d'un "autre évangile" (Gal 1. 6) qui suivait de près sa 
prédication et son enseignement, visant à attirer les nouveaux croyants dans les griffes du 
légalisme.


C'est pourquoi Paul a écrit ce que nous devons constamment relire : "Car c'est par la grâce 
que vous avez été sauvés, par le moyen de la foi. Et cela ne vient pas de vous, c'est le don de 
Dieu, et non le résultat des œuvres, afin que personne ne puisse se glorifier" (Eph 2. 8). Il faut 
beaucoup de grâce pour ne pas s'attribuer le mérite de ce que seul Jésus pouvait faire.

Notre vanité insiste sur le fait que "Dieu aide ceux qui s'aident eux-mêmes". Mais l'évangile 
non dilué proclame toujours : "Dieu prouve Son amour pour nous en ce que, alors que nous 
étions encore pécheurs, le Christ est mort pour nous" (Rom 5. 8).


La grâce est la vérité inchangée sur la manière dont Dieu nous sauve. Il n'y a pas d'autre 
évangile.


Alors, restez dans la grâce.


-Bill Knott
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